
DES AGENTS DES FINANCES PUBLIQUES LAISSÉS POUR
COMPTE

Chaque jour, à la télévision, à la radio, dans vos journaux, on vous vante le prélèvement à la source.
Le ministre lui-même s'affiche, répondant au téléphone devant les caméras pour faire croire que tout est
simple.

TOUT N’EST PAS SI SIMPLE NI IDYLLIQUE

Or depuis la mi-décembre les collègues, tous des techniciens de l'impôt, sont sollicités de toute part sans
avoir quelques fois de réponse immédiate possible, malgré leur bonne volonté.

POURQUOI ?

Le président de la République et son Premier Ministre ne manquent pas de répéter qu’ils sont attachés à un
service public de qualité.  Nous le sommes également !  D’autant  plus que nous voyons et subissons au
quotidien les dégâts de gestion des emplois successifs qui empêchent la bonne réalisation des missions. En
réponse, 50 000 suppressions sont prévues dans la fonction publique d'état !

Pour illustrer notre propos, dans le département, 4 nouvelles trésoreries ont fermé au premier janvier 2019
(Benfeld, Hochfelden, La Petite Pierre, Rosheim), une dizaine l’a été depuis 10 ans, nul besoin d’être devin
pour affirmer que plus que jamais l’accès au service public est sélectif…
Autre situation préoccupante     : celle des services de l’enregistrement qui  ont fusionné en un seul pôle à
Strasbourg. Pour faire face à un surplus de travail et des obligations calendaires, cette structure a du être
fermée au public pendant 15 jours en décembre dernier.

Depuis plus de 10 ans ce sont plus de 300 emplois qui ont disparu, soit l’équivalent du centre des finances
Publiques du 35 avenue des Vosges. Cette année 31 suppressions sont à venir.

DE QUI SE MOQUE-T-ON LORSQUE L’ON PRÉTEND DÉFENDRE
UN SERVICE PUBLIC ACCESSIBLE À TOUS ET SUR TOUT LE TERRITOIRE ?

De vous, usagers qui devrez faire toujours plus de km pour trouver un interlocuteur.
De vous, usagers qui devrez attendre toujours plus longtemps un RDV, une réponse à un mail, votre tour aux
guichets (ceux qui ne seront pas encore fermés)!
De vous, usagers, toujours renvoyés sur les services en ligne, incités à réclamer électroniquement

De nous, fonctionnaires des Finances Publiques, animés d’un sens aigu du service public mais :
– de moins en moins nombreux pour faire face aux missions qui nous sont dévolues, particulièrement votre
accueil
– pressés de toute part de faire vite, au détriment d’un service de qualité
– quelques fois en butte à l’agressivité du public, qui ne peut comprendre le décalage entre les annonces
politiques et la réalité.
– privés de revalorisation de leur traitement, de reconnaissance de l’effort accompli.
– accomplissant leur mission au prix de la dégradation de leurs conditions de travail et donc de leur santé.

POUR  VOUS,  POUR  NOUS,  EXIGEONS  UN  SERVICE  PUBLIC  DE QUALITÉ,  DE
PROXIMITÉ, DES MOYENS HUMAINS ET MATÉRIELS POUR ASS URER L’ÉGALITÉ
DE TRAITEMENT ENTRE LES CITOYENS
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